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snëme tems auteur & a&eur.
Ses Tragédies font plus e (li¬
mées que fes autres pièces ;
mais les fujets font mal choifis
& ne s ’accordent pas avec les
notions de l’hiftoire : elles font
d ’ailleurs défigurées par des
irrégularités & des bouffonne-

. ries . Son ftyle eft ampoulé &
rempli de l’enflure afiatique.
Ce poëte mourut en 1683 , à 34
ans . On a recueilli fes Œuvres à
Londres , 1736,2 vol . in - 12.

OUDENHOVEN , (Jacques)
miniftre Proteftant , né à Bois-
le -Duc , mort vers l’an 1683 ,
fit

.
fa principale étude de l’hif-

îoire de fon pays , comme il
parôît par les ouvrages qu’il
nous a laifle écrits en flamand :
I . Defcription de la ville 6*
mairie de Bois-le- Duc , Î670 ,
in - 4°

- 11 y parle des Catholiques
avec toute la partialité qu ’on
doit attendre d’un prédicant.
II . Defcription de la ville de
Hcufdin, Amfterdam , 1743 ,
in- 40. 11 S. . . de Dordrecht, Har¬
lem , i670,in -8° . IV . Origine&
antiquités de la ville de Harlem,
1671 , in- 12 . V . Antiquités Cirti-
briques , Harlem , i6Sa ; on y
trouve des chofescurieufestou¬
chant les différentes inonda¬
tions arrivées en Hollande . VI.
Defcription de *la Hollande an¬
cienne ou de la Sud- Hollande ,
1634 , in -4 'J.

OUDIN , ( Céfar ) fils de
Nicolas Oudin , grand -préyôt
de Baffignv , fut élevé a la
cour du roi de Navarre , qui
fut depuis Henri IV . Ce prince
l’employa en diverfes négo¬
ciations importantes , & lui
donna la charge de fecrétaire &
d ’interprete des langues étran¬
gères en i397 . 11mouruten 1623,
avec la réputation d’un citoyen
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zélé & d’un homme intelligent.
On a de lui des Grammaires &
des Dictionnaires pour les Lan¬
gues Italienne & '

tffagnole ,
dont on ne fe fert plus. —

OUDIN , ( Antoine ) fils du
précédent , fuccéda à fon pere
dans la charge d ’interprete des
langues étrangères . Louis XIH
l ’envoya en Italie ; le pape
Urbain VilI fe faifoit un plai-
fir de s’entretenir avec lui. De
retour en France , il futchoili
pour enfeigner la langue ita¬
lienne à LoùisXiV . Nousavons
de lui quelques ouvrages : I.
Curiofités Françoifes pour fervir
de fupplément aux Dictionnai¬
res , in -8Q. C’eft un recueil de
nos façons de parler prover»
biales . II . Grammaire Françoife ’

rapportée au langage du tems,
in - il . Elle n’eft plus d’aucune
utilité - III . Recherches Ita¬
liennes & Françoifes 2 vol.
in- 4 0. IV . Le Tréfor des deux
Langues Efpagnole & Fran¬
çoise , in- 4 ° . Il mourut en 1633.

OUDIN , ( Cafimir ) né à
Mézieresfur la Meufeen 1638,
entra ci\ez les Prémontrés en
1636 , & s ’appliqua principale¬
ment à l’étude de l ’Hiftoire
Eccléfiaftique . Louis XIV pat-
fant par l’abbaye ,de Bucilli en
Champagne , Oudin , chargé
de le complimenter , plut à
ce prince ; mais n ’ayant pas
foutenu , dans la fuite de la
converfation , l ’idée que fon
compliment avoit donnée de
lui , cet heureux début n ’eut
point de fuite . Son général le
chargea enfuite de vifiter toutes
les abbayes de fon ordre , pour
tirer des archives ce qui pour-
roit fervir à fon Hifloire . 11
s’en acquitta avec fuc <ès , &
vint à Paris en 1683 , où il fe
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lia avec plufteursfavans. Oudin
ayant , par fa vanité & fa drffipa-
îion , perdu J ’etprit de l'on état,
& iT!£»ae de fa religion , fe re¬tira à Leyde en 16913 , embrallala prétendue- réforme , & yfutfous-bibliothécairede l ’univer»fité .. Ses principaux ouvragesfont : I . Commentarius de Scrip-ioribus Ecclefiœ antiquis , illo-

Turnquefcriptis, , & c. , Leipfig ,2722 , 3 vol . in- folio : compi¬lation pleine de fautes & d’in-
« xaélitudes , qui viennent en
partie de ce qu’il ne favoit pasallez de grec & de latin. Enbon apoflat , il n ’a pas oubliéd ’y entalfer des injures contreî ’Eglife & contre l’ordre reli¬
gieux qu’il avoit abandonnés.
11 . Vetçrum aliquot Gallia 6*
Belpji Scriptorum Opufcula Ja-cra nunquumédita, 1692 , in - 8 c.
311 . XJn Supplément des Auteurs
Æccléfiojliques omis par Bellar-
min ., jn- S^ , 1688 , en latin.
3V . Le Prémontrè défroqué , & c.
31 finit fa carrière à Leyde en.
*1617 , à 79 ans. 11 avoit de la
■chaleur dans l ’efprit , de l ’in¬
quiétude & de la méchancetédans le caraélere.

OUDIN , (François) né l’an
1673 à Vignoty en Champagne,fit les études à Langres,&entra chez les Jéfuites en 169 ! .Après avoir profefle les huma¬nités & la théologie avec unfuccès dillingué , il fe fixa à
Dijon & y pafla le relie de fes
jours , partagé entre l ’étude 8cJe commerce des gens -de-lettres.C ’ell dans cette ville qu ’ilmourut-en Ï7ï2 . ,âgéde 79 ans.Le P . Oudin avoit fait unerande- étude de l ’Ecriture-ainte des Conciles & desPeres , fur-tout de S. Chryfof-«wn&yd .e.5». Auguftin & de S ..
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Thomas , pour lefquels il avoît
un attrait particulier. Les vertusdu Religieux ne le cédoient
point en lui aux connoiffances
du favant. Il étoit fi zélé pour
l ’éducation de fes écoliers *
qu ’il confacroit fouvent une
partie de fa penfion pour le
foulagementde ceux qui étoient
dans la mifere . Il employait le
relie à acheter des livres en
tout genre de littérature . Le
latin , le grec , l’efpagnol , le
portugais , l’italien & l’dnglois.lui étoient familiers . 11 étoit
profondément verfé dans la.
connoiffance desantiquitéspro¬fanes & facrées , Si des mé¬
dailles . Il joignoîtà une érudi¬
tion étendue,les grâces de la
belle littérature , beaucoup de
jufteffe dans l’efprit, uneardeur
infatigable pour le travail , &
une facilité merveilleufeà faire,
des vers latins . Ses principaux
ouvrages en ce genre font :
une Piece intitulée Somnia »
imprimée in-8° . & in- 12 , pleined ’élégance & de bonne poéfie
qu ’il compofa à 22 ans : une
autre fur le Feu , des Odes, des
Mimes, des Elégies, dont la
plupart font imprimées dans le
recueil intitulé Po 'émata Dtiaf-
calica, en 3 vol . in - x2 , & les
autres font dignes de l ’être.
Ses ouvrages en profe font plusconfidérables . Les plus connusfont : î . Bibliotheca Script'otumSocietatis Je/u. 11 en avoitachevé les quatre premièreslettres quand il eft mort , & it.
a laiffé plus de 700 articlespourle relie de l ’ouvrage . Ce livre ,bien exécuté , eil déliré partous les amateurs de l ’Hiltoire
Littéraire . La Bibliothèque des,Ecrivains Jéfuites avoit été-
commencée , par le. P . Ribade-
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reira , & pouflee jufqu’en 1618.
Elle futcontinuéepar le P . Phi¬
lippe Alegambe jufqu’en 4643,
& par Sotwel jufqu ’en 1673.
Les Peres Bonanni,de Tour-
nemine & Kervillars furent en-
fuite fucceflivement chargés
d ’en compofer la fuite ; mais
n ’ayant rien donné au public ,
& ayant feulement recueilli
quelques Mémoires informes,
on crut que le P . Oudin s ’en
acquitteroit mieux , & on ne fe
trompa point . Après la mort
du P . Oudin , le P . Jean - Louis
Courtois , natif de Charleville,
eut ordre de revoir & d ’ache¬
ver l ’ouvrage de fon confrère ;
mais la defiruétion de la So¬
ciété a arrêté l ’exécution de
cette entreprife . II . Un Com¬
mentaire latin fur l’Epître de S.
Paul aux Romains, in - i2 , où
il a principalement fuivi les ex¬
plications de S . Chryfoflome.
III. Des Etymologies Celtiques.
IV . Un ben Eloge du préjident
Bouhier, en ]3tin . V . Des Com¬
mentaires(ut les Pfaumes, (urS.
Matthieu , & fur toutes les Epî-
tres de S . Paul , qui font refiés
manuferits . VI . Hiftoria Dog-
matica Cvnciliorum ; in- i 2 . Vil.
Les Vies Antoine - Vieyra ,
de Melchior Inchofer, de De-
nys Petau , de Fronton du Duc,
de Jules - ClémentScotti, de Jac¬
ques Billy & de Jean Garnier.
Ces fept Vies font imprimées
dans les Mémoires du P . Wicé-
ron . V fil . Un Petit Office de S.
François Xavier, très -bien com-
pofé , dont les Hymnes font
dans le grand genre lyrique,
pleines d’idées vailes & fubli-
mes , énoncées avec toute la
nobleffe & l ’énergie de l ’Ode.
La conver/àtion de l ’auteur de
tînt de favans ouvrages * ne
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pouvoit être qu ’inftrucfive &
variée . Sa mémoire lui rappel-
loit une infinité de faits ; fon
efprit lui fourniffoit des pen-
fées fines & ingénieufes . II
parloir volontiers des favans &
des ouvrages ; il citoit lur -tout,
avec une jufteffe admirable »
les plus beaux endroits des an¬
ciens poètes qu ’il avoit remar¬
qués; Il difoit quelquefois , que
>» dans fa jeunefie les belles—
» lettres avoient eu pour lui
» des charmes inexprimables»
» & que dans fa vieillefle elles
» adouciffoient encore les in-

firtnités & les chagrins atta-
» chés à cet âge » . Cicéron
avoit dit : Studia adolefccntiam
alunt , feneélutem ohleSant. M.
Michault , célébré littérateur
de Dijon , ami du P. Oudin»
a confacré à la mémoire de ce
favant Jéfuite , une partie du 2e.
volume de les MèUnges hifto-
riques & philofophiques , im¬
primés à Paris en 1754 , en 2
vol . in - tî.

OUDINET , ( Marc- An¬
toine ) né à Rheims en 1643»
devint profefleur en droit dans
l ’univerfité de Rheims , & rem-
pliffoit cette place avec hon¬
neur , lorfque Rainflant , Ion
parent , garde des médailles du.
cabinet du roi , l’engagea à ve¬
nir partager ce foin avec lui.
Oudinet fe rendit à fes invita¬
tions , & obtint fa place quel¬
ques années après . II mitbeau—
coup d ’ordre ÜL d’arrangement
dans ce précieux dépôt , eut
pour récompenfe une penfion
du roi de 300 écus , fut reçu
de l ’académie des inferiptions
& belles- lettres en 1701 , &
mourut à Paris en 1712 , a 68
ans , confumé par le travail.
Une poluefie douce & aima';



2 0 U E
ble relevoit fon favoir . Il avoit
beaucoup de religion , & cette
vertu ne fe bornoit pas à fon
efprit ; elle éclatoit encore dans
fa conduite . On a de lui , dans
la Collection académique , trois
DiJJertationseù. iinées ; l ’une fur
tontine du nom de Médaille ;
l ’autre fur les Médailles d’A-
thcnes & de Lacédémone ; &
la 3e . fur deux agates du cabi¬
net du roi . Il avoit extrême¬
ment de mémoire : on dit qu’é¬
tant écolier , il apprit les 12
livres de 1’Eneïde en une fe-
maine : ce qui , pour être diffi¬
cile & rare , eft néanmoins très-
croyable . Nousavons connu un
jeune homme qui en apprenoit
un livre fur une après -dînée.

OUDR 1 , ( Jean -Baptifte )
peintre , mort à Paris le 1er.
mai 1735 » âgé d’environ 74
ans . 11 apprit les principes de
ton art fous le célébré Largil-
liere , & retint de ce maître
des principes furs pour le co¬
loris , qu ’il a communiqués dans
une affembiée de l ’académie de
peinture dont il étoit membre.
On connoît le talent fupérieur
d ’Oudri pour peindre des ani¬
maux ; fes compofxtions en ce
genre font de la plus grande vé¬
rité & admirablement traitées.
On a gravé les Fables de la
Fontaine , in fol . ,4 vol . ,d ’après
fes deffins ébauchés ; mais ceux
qui les ont finis , n ’avoient pas
fes talens . 11 a fait desChaües
qui font l ’ornement de plufieurs
châteaux du roi de France ,
entr ’autres de la Muette.

OUEN , ( S . ) Audo 'énus ,
archevêque de Rouen en 640,
s ’acquit une grande confidéra-
tion par fon favoir & fes vertus.
Il employa l’autorité que lui
donncient fon caractère & fes
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lumières , pour établir la pais
entre les princes François . Ce
fut au retour d’une de ces né¬
gociations qu ’il mourut àClichi»
près de Paris , le i4août683,âgé
de 74 ans . Il s ’étoit trouvé au
concile de Châlons la 4e. année
de fon épifcopat . Il eft auteur
de la Vie de S . Eloy , traduite
en françois , 1693 , in -8 °.

OVÉRALL , ( Jean ) d’a-
bord profeffeuren théologie à
Cambridge , puis doyen de S.
Paulà Londres , devint en 1614
évêque de Conventry & de
Lichfield , Sc quatre ans après
évêque de Norwich . 11 tâcha
de concilier , dans une corref-
pondance de lettres , les con-
troverfes de Hollande fur la
Prédeftination &. fur le Libre-
Arbitre . On trouve quelques-
unes de ces lettres dans le re¬
cueil intitulé : Epïftolœ prajlan-
tium Virorum , Amfterdam ,
1704 , in- fol . Il mourut en 1619.

OVERBEKE , ( Bbnaven-
ture Van ) deffinateur & anti¬
quaire Hollandois , né à Amfter¬
dam en 1660 . 11 avoit conçu
un goût fi grand pour les anti¬
quités , qu ’il fit trois fois le
voyage de Rome , où il prit les
deffins des précieux refies de
l’anciennemagnificence de cette
ville . 11 deffina d ’abord les mo-
numens qui fubfiftent en entier,
puis il crayonna ceux qui font
endommagés fans y rien ajou¬
ter , & il en obferva toutes les
proportions avec la plus grande
exaétiiude . De retour dans fa
patrie , il grava lui - même fes
deffins , recueillit les defcrip-
tions qu’on en trouve dans les
meilleurs antiquaires pour les
placer à côté , & y joignit
les noms & les médailles des
papes 'qui ont rétabli quelques-
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